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Voilà près de 9 mois qu’Haïti sombre un peu plus chaque jour dans le gouffre sans fond 

de la misère… 

9 mois que le pays est paralysé par des émeutes de toutes parts à cause de la vie hors de 

prix et d’un gouvernement corrompu immobile devant tant de problèmes de survie. 

80 % de chômage, les denrées primaires ont augmenté de 50 % et l’essence devenue 

intouchable pour la majorité de la population.  

Tout est immobilisé ; les commerces sont pillés et désormais fermés, les routes sont sac-

cagées et investies par les gangs armés qui n’hésitent pas à tirer sur celui qui cherche à 

passer… 

Les écoles, les banques sont fermées et il est quasiment impossible de circuler.  

Dans ce contexte, on peut parler de guerre civile même si les médias n’en parlent pas… 

D’ailleurs, les médias se sont détournés d’Haïti et ne veulent pas faire de reportages 

pour sensibiliser l’opinion publique. 

Pourtant, la situation est aussi dramatique qu’au Chili ou au Venezuela, mais l’opinion a 

décidé qu’il ne fallait pas en parler. 

Mais quel pays pourrait s’intéresser à Haïti, ce pauvre pays pas plus grand que la Bre-

tagne, montagneux à 80 % et ne détenant aucune richesse dans son sous-sol ? 

Alors, Haïti meurt à petit feu devant l’indifférence générale. 
 

Espoir pour Haïti veut y croire ! 

Plus de 300 enfants peuvent aller à l’école à Fondwa et avoir un repas par jour grâce à 

notre association. Les professeurs sont rémunérés même en période de vacances pour les 

fidéliser et éviter qu’ils ne s’expatrient. 

Toute la communauté de Fond des Blancs peut avoir une vie socio-économique à peu 

près normale grâce au restaurant communautaire et aux deux ponts permettant aux habi-

tants de l’autre côté de la rivière de venir faire leurs courses à pieds secs. 

Espoir pour Haïti aide modestement la Mission St-Luc dans son programme de dévelop-

pement au sein des deux plus grands bidonvilles de Port-au-Prince. 

Tant que vous nous faites confiance et nous restez fidèles, notre association continuera à 

« faire sa part » et donnera l’espoir à des centaines d’enfants et de familles de vivre dé-

cemment en attendant qu’une personne digne de ce nom soit capable de guider le pays 

vers des jours meilleurs… 
 

Merci d’espérer et de continuer avec nous « la part » que nous nous sommes fixés il y a 

maintenant plus de 12 années. 
 

Comme je  vous l’ai annoncé dans notre rapport de l’an dernier, je passe la main de la 

présidence à Ludovic Gouyou qui, de par sa jeunesse et son enthousiasme saura donner 

un nouveau dynamisme dans nos actions. 
 

Je ne pars pas bien loin puisque je resterai trésorière de l’association et apporterai mon 

aide à la nouvelle équipe avec toujours autant de motivation. 
 

Je vous souhaite une TRES BONNE ANNEE 2020, à vous et vos familles. 

Très amicalement, 

Lydia 
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Un hôpital flottant et un pays qui se noie 
Par le père Rick, responsable de la Mission St-Luc   (dotation EPH :  10 000 €)              

L E  P E T I T  R A P P O R T  

 

« Nous n’avons 
pas perdu l’espoir 
en Haïti. Nous 
n’avons pas perdu 
l’espoir en notre 
monde et nous 
désirons faire en 
sorte que cette 
flamme continue à 
inspirer de bonnes 
actions. » 

Au moment où j’écris ces mots, le navire-hôpital 
international USNS Comfort, termine son escale 
à Port-au-Prince.  

Ce navire de bienfaisance dans les eaux d’Haïti 
tombe à pic alors que les habitants d’Haïti sont 
entrain de se noyer.  

Tout le monde est touché par la crise actuelle, 
mais plus vous êtes pauvre, plus vous et votre 
famille sont affectés par la crise et moins vous 
avez de chances de vous en remettre...  

Force est de constater que beaucoup de pays 
dans le monde vivent actuellement des révoltes 
populaires...  

La pathologie sociale qui surgit globalement se 
révèle par un grand nombre de suicides, une 
dépendance croissante aux substances halluci-
nogènes, et les nombreuses dénonciations 
d’abus sexuels, de trafic d’êtres humains, de 
terrorisme domestique et de fusillades, ainsi 
qu’à travers une épidémie de dépression. Ce 
chaudron qui bout devient une bombe.  

Pire encore : quelqu’un qui vit dans cette réalité 
ne pourra pas entendre des opinions équili-
brées ou des échanges tolérants et sympa-
thiques. Il n’écoutera pas les conseils de con-
fiance de ses proches ou des autorités, et ne 
participera pas à un dialogue raisonnable ca-
pable d’engendrer des mesures pratiques pour 
sortir de cette crise. Au contraire, il sera le té-
moin de prises de positions furieuses et 
toxiques ; les médias et les réseaux sociaux 
préfèrent souvent attiser le feu que le calmer, 
diffamer les gens sans distinction, fomenter les 
divisions, semer la haine, disséminer les « fake 
news » ainsi que les mensonges flagrants et 
inciter à la violence. Ainsi, jour après jour, la 
situation devient plus perturbante et confuse.  

Dans un tel contexte, il est difficile de voir com-
ment incarner « le changement que l’on es-
père », guidés par « nos meilleurs anges natu-
rels ».  

La cause de beaucoup de soulèvements se 
trouve dans les grandes frustrations vécues par 
des populations entières, simplement parce que 
la vie quotidienne devient de plus en plus diffi-
cile à assumer. C’est le cas en Haïti.  

Monnaie locale dévaluée, inflation galopante, 
malnutrition et faim se généralisent. Le niveau 
de chômage est ahurissant. On entend des his-
toires de corruption massive parmi les politi-
ciens. Tout ceci peut mener à la mort d’une so-
ciété. Un changement radical devient impéra-
tif... 

Actuellement les routes sont souvent barrées 
avec des pneus en feu et deviennent dange-

reuses. Les gens restent enfermés, prisonniers 
chez eux, ou n’osent pas sortir au-delà de leur 
quartier. Les commerces et les banques sont 
souvent fermés et font l’objet d’attaques. Les 
écoles n’ont pas pu ouvrir depuis septembre. 
Quiconque ose braver l’opposition politique et 
ouvrir son école sait très bien qu’il en subira 
des représailles...  

La faim est un problème auquel la majorité de 
la population est confrontée. La malnutrition est 
en hausse vertigineuse. Nous nous trouvons au 
bord d’une guerre civile.  

Et des milliers de gens ont des armes en leur 
possession. Un énorme arsenal de combat.  

Les rues sont infestées de gangsters. Les dé-
chets s’accumulent. Les criminels opèrent impu-
nément à tous les niveaux sociaux et politiques 
de notre société...  

C'est comme s'il n'y avait plus aucune inhibition 
ni systèmes de contrôle susceptibles d’éviter 
qu’advienne le pire...  
Les Haïtiens essaient de comprendre par quels 
moyens ils pourraient se transformer en agents 
actifs capables d’aider à changer la situation 
dans laquelle ils vivent...  

Chaque fois que les protagonistes de cette vio-
lence accordent à la population quelques jour-
nées sans affrontements afin qu’ils puissent 
acheter de la nourriture, de l’eau, et aller à 
l’église, ces mêmes rues se remplissent des 
couleurs vibrantes de vêtements, de fruits, de 
légumes et toutes sortes de denrées.  

Tout d’un coup, la vie resurgit, comme après 
une averse dans le désert. 

Ensemble, aux Petits Frères et Sœurs et à la 
Fondation St. Luc, nous faisons notre propre 
révolution, celle des gens qui s’occupent des 
autres, de ceux et celles qui restent ensemble à 
travers les bons et les mauvais moments, dans 
la maladie et dans la santé, quoi qu’il advienne. 
Nous sommes une famille. Nous sommes la 
famille de Dieu. Tous les gens de la Terre ap-
partiennent à cette famille.  

Nous n’avons pas perdu l’espoir en Haïti. Nous 
sommes plein d’espoir, et nous désirons faire 
en sorte que cette flamme continue à inspirer 
de bonnes actions.  

S’il vous plaît, ne nous laissez pas tomber.  

Votre aide est plus précieuse que jamais. Elle 
ajoute de la Grâce divine à l’œuvre que nous 
accomplissons pour la gloire de Dieu et pour 
améliorer le sort du Peuple de Dieu.  

Père Rick Frechette, 11 novembre 2019 
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ROLDYNA  
(Dotation EPH 2019 :  40 000 €) 

“Ceux qui souffrent le plus de la crise socio-économique en Haïti sont les familles vivant dans des 

contrées retirees comme Fond des Blancs. La pénurie d’essence empêche la plupart des activités qui 

dependent de cette source d’énergie, tels que le système de purification d’eau, la boulangerie, le mou-

lin à maïs, les activités de la ferme… Cette crise est une veritable guerre civile qui paralyse et terror-

ise tout le pays” 

Ferel Bruno, Fondateur et responsable de la Mission de Fond des Blancs 

LES AMIS DE FOND DES BLANCS 
            (Dotation EPH 2019: 16 000 €) 

 Le moulin à maïs                   La boulangerie                      Le tracteur communautaire              Le purificateur d’eau 

« Concernant la situation politique d Haiti je suis entrain de vivre pour la première fois une situation pareille. les 
politiciens malhonnetes, criminels nous empêchent de vivre normalement : les écoles sont fermées, les pompes 
à essences, on arrive même a fermer certaines églises, barricades partout dans les rues, les petits marchands 
se trouvent dans une misère atroce... Les opposants demandent la démission du président qui ne veut pas dé-
missionner car il est soutenu par les Américains… Déjà plusieurs morts, plusieurs entreprises ferment leurs 
portes certaines déclarent la faillite… 

Les enfants ne pouvant plus venir à l’école, ils ne reçoivent pas de nourriture… Nous avons organisé une distri-
bution de kits alimentaires qu’Espoir pour Haïti a financés et que nous venons de donner. Ce fut vraiment un 
grand soulagement ils sont contents… 

nous sommes vraiment dans une crise politique qui crée une crise alimentaire ...quand les parents ont reçu les 
kits ils étaient étonnés et ont dit un GRAND MERCI à Espoir pour Haïti ! » Hérold Rodrigue, fondateur et res-
ponsable de l’école Roldyna 
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Siège social : 

Marie de Villeréal 

Place de la Halle 

47210 VILLEREAL 

Messagerie : 

ephi@espoirpourhaiti.com 

Site internet : 

www.espoirpourhaiti.com 

C o m p r e n d r e  

C O M M U N I Q U E R  

A G I R  

ESPOIR 
POUR HAÏTI 

Président : Ludovic Gouyou 

Contact : 06 83 02 38 84 

 

Trésorière : Lydia Verlé 

Contact : 06 75 51 16 99 

 

Secrétaire : Stanley Hanks 

Contact : stanhanks@orange.fr 

Les événements... 
 

LES EVENEMENTS EN 2019 
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EVENEMENTS PREVUS EN 2020 

 

• Le 11 janvier : dîner-spectacle à la Ferme de Grangeneuve (Villeréal). 

           Dîner offert par Sylvie Auroux 

           Spectacle de Dominique Desmons, chanteur lyrique comique avec la  

           participation au piano de Stanley Hanks. 

 

• .Dîner-concert prévu courant Novembre à Villeréal. 

•  Développement de ces événements en Dordogne courant 2020. 

 

 

PARTENARIATS 

Grâce au partenariat avec la société DYAD, l’association a pu encore améliorer le 
site internet qui est de plus en plus consulté (nombreux mails reçus). 

A suivre... 

 

Adresse de correspondance : 

Mairie de Villeréal 

Place de la Halle 

47210 VILLEREAL 

 

ASSEMBLEE GENERALE 

POUR L’ANNEE 2019 : 

 

Samedi 20 juin 2020 

47210 VILLEREAL 

À 16 h 30 

Le sourire de Cynthia  

Mission St-Luc 

Tabarre—Port-au-Prince 

    

   Le 30 novembre, dîner-concert à la salle des fêtes de 
   Mialet (près de Thiviers) animé par Stanley Hanks. 

   Dîner organisé par Maggs et Alain. 

 

   Bénéfice de la soirée : 200 € 

    

   Le 28 septembre, dîner-concert à la salle des fêtes d
   de Vaunac (près de Thiviers) animé par Stanley  

   Hanks.       

   Dîner organisé par Maggs, Ariane et Florence 
 

   Bénéfice de la soirée : 415 €      

    

   Le 28 avril, dîner-concert animé par Stanley Hanks à 
   la Ferme de Grangeneuve (Villeréal).   

   Dîner offert par Sylvie Auroux. 
 

   Bénéfice de la soirée : 2 875 € 


